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LeMont Une animation avec les seniors

Àl’écoled’autrefois

MARINE Garrido, animatri­
ce du secteur enfance et ré­
férente seniors au centre
culturel et social des Barres
et du Mont, souhaitait faire
découvrir aux enfants du
centre de loisirs l’école telle
qu’elle était au début du siè­
cle dernier. Pour mettre en
place une animation sur cet­
te thématique, elle s’est as­
suré la collaboration des
aînés des clubs seniors de
l’Espérance et des Floralies
qui sont hébergés au sein de
cette structure associative.

Une vingtaine de seniors
ont accepté de fouiller dans
leurs souvenirs et de deve­
nir, pour quelques heures
mardi après­midi, des maî­
tres d’école afin de montrer
aux enfants comment faire
des pleins et des déliés, grâ­
ce à une plume Gauloise ou
Sergent­major.

Michèle Thiébaut qui a été
durant trente­neuf ans se­
crétaire de direction en mi­
lieu scolaire, a collectionné
des dizaines de livres d’école
et autant de cahiers soi­
gneusement calligraphiés

qu’elle a bien voulu exposer.
Les enfants ont découvert
avec étonnement les cahiers
de morale, de dictée, de réci­
tation ou de couture. Ils ont
feuilleté les livres d’histoire
qui racontaient que « pen­
dant la Révolution, tous
ceux qui n’étaient pas répu­
blicains étaient guillotinés »
ou les livres de géographie
qui détaillaient une Russie
qui n’éta i t pas encore
l’Union soviétique, et fai­
saient une distinction entre
les républiques et les mo­
narchies implantées en Eu­
rope. Pour les enfants, cette
découverte restera sans
doute anecdotique mais elle
a permis à leurs aînés de se
replonger durant quelques
heures dans des souvenirs
enfouis au fond de leur mé­
moire.

Devant le succès qu’a con­
nu cet atelier, Marine Garri­
do a prévu de le renouveler
lors des prochaines vacan­
ces scolaires en s’intéres­
sant, cette fois, aux objets du
quotidien utilisés au début
du siècle dernier.

K Les enfants ont échangé avec leurs aînés sur le thème de l’école en

évoquant les classes du début du siècle.

Résidences Une animation avec les deux centres de loisirs de l’association Jacques­Brel

Unavant­goûtdudéfiléde carnaval
L’ASSOCIATION sociocul­
turelle Jacques­Brel des Ré­
sidences n’a pas dérogé à la
tradition du carnaval des en­
fants et les deux centres de
loisirs de cette structure ont
organisé vendredi après­
midi un défilé dans le quar­
tier. Un spectacle de chant a
été présenté aux parents au
retour du défilé, à la Clé des
champs.

Particulièrement gâtée par
la météo, cette manifestation
a rassemblé vers 15 h 30
plus de 70 enfants et une
dizaine de parents devant la
Boîte à malice. Les enfants
avaient particulièrement
bien préparé cet événement
qui a rassemblé un grand
nombre de chevaliers et de
princesses.

Les animateurs des deux
structures avaient pris la
précaution de préparer des
sachets de confettis qui ont
été remis à chaque partici­
pant avant le défilé tandis
que Virginie Schwalm, di­
rec tr ice de la Clé des
champs, a mobilisé, durant
toute la journée, une équipe
de bénévoles afin de prépa­
rer près de 30 kilos de bei­
gnets. Ceux­ci ont été distri­
bués à tous les invités qui
ont assisté au spectacle clô­
turant cette journée. K 70 enfants ont participé au défilé de carnaval dans le quartier des Résidences.

Glacis Une réalisationentreparents et enfants

Aucœurd’un filmd’animation

APRÈS un premier atelier de
prises de vues encadré la se­
maine précédente par Doro­
thée Baudin, coordinatrice
des activités des cyber­cen­
tres de la Ville, dans l’objectif
de filmer des scènes de rues,
Ophélie Morel référente fa­
milles de la Maison de quar­
tier des Glacis, a poursuivi
son projet de création de des­
sin animé en mettant en pla­
ce mercredi après­midi une
séance de photomontage.

Au milieu de décors minia­
tures réalisés par les enfants,
les parents ont fait évoluer
autour d’un scénario créé en
commun, des petits person­

nages en forme de Lego® ou
de Schtroumpfs. Les scènes
ont été filmées image par
image et assemblées pour
créer un film vidéo d’anima­
tion grâce à un ordinateur.

Cette dernière opération a
été encadrée par Anna Pritzy
qui a veillé à faire respecter le
script, à recadrer les rushs et
à corriger l’éclairage des scè­
nes sous­exposées.

Ces créations ont été mon­
tées en une séquence unique
qui a été présentée officielle­
ment vendredi sur grand
écran lors d’un goûter qui a
réuni tous les acteurs impli­
qués dans ce projet original.

K Les enfants ont pris autant de plaisir que leurs parents lors de

cette séance de photomontage d’un dessin animé.

Pépinière Unpremier festival pour la compagnie En compagnie de Leroy

L’improvisationengrand format
LA TROUPE En compagnie
de Leroy qui dispose d’une
résidence artistique au cen­
tre culturel et social Michel­
Legrand de la Pépinière
s’est spécialisée dans l’im­
provisation qu’elle décline
régulièrement lors de mini­
spectacles dans les cafés
branchés de la ville.

Chaque année, cette trou­
pe originale, qui cultive vo­
lontiers la provocation et la
dérision, organise ce qu’elle
appelle un Gros spectacle
qui prend parfois la forme
d’un simulacre de match de
hockey. Les acteurs en revê­
tent la tenue et les specta­
teurs sont invités à partici­
per voire même à initier des
saynètes qui sont improvi­
sées à la demande.

La spontanéité
se travaille

« Nous ne travaillons ja­
mais sur une pièce écrite »,
assure Fabien Vernier, por­
te­parole de cette troupe.
« À partir d’un mot ou d’un
thème qui peut être suggéré
par le public, nous allons
créer un spectacle qui s’en­
chaîne autour des répliques
et des attitudes. »

Cette spontanéité cache
néanmoins un important

travail de répétitions qui
permet aux comédiens de
savoir à quel moment il faut
passer la main ou comment
relancer une histoire qui
s’essouffle. Après avoir pré­
senté chaque année de
« Gros spectacles », En com­
pagnie de Leroy se lance
pour la première fois dans

un « Gros festival » qui aura
lieu du 13 au 16 mai pro­
chain. Ce festival bénéficie­
ra du renfort d’une troupe
québécoise « La semi lus­
trée » et de la participation
de Valérie Moureaux, im­
provisatrice renommée qui
sera également la marraine
du festival.

Le premier spectacle de ce
Gros festival aura lieu le
13 mai à 20 h 30 au théâtre
Michel­Dèque, à Belfort. Un
match d’improvisation est
programmé le 15 mai à la
même heure au centre so­
cioculturel de la Pépinière.
Plusieurs spectacles clôtu­

reront ce festival le 16 mai
au théâtre Louis­Jouvet.

W Renseignements et

réservations sur le site internet

www.encompagniedeleroy.com

ou par courriel adressé à :

encompagniedeleroy@yahoo.fr

Cours d’improvisation tous les

jeudis de 20 h à 22 h au centre

culturel de la Pépinière de Belfort.

K La troupe en répétition pour le Gros festival, au centre socioculturel de la Pépinière à Belfort.

Centre­ville Lamaison de quartier défilera sous les couleurs de la Franche­Comté au carnaval de la ville

Une invasiondevaches comtoises
LA MAISON de quartier
centre­ville a choisi la Fran­
che­Comté pour intégrer le
défilé de carnaval de la Ville
de Belfort qui aura lieu di­
manche prochain sur le thè­
me des régions. Les bénévo­
l e s d e c e t t e s t r u c t u r e
mettent actuellement la der­
nière main aux préparatifs
de cet événement.

Claudine Ferrero, Nadine
Prévot, Danielle Camus, Jac­
queline Millet, Marie­Thé­
rèse Rausch, Rosabel Faria
et Claudine Rollin ont déjà
passé plus de 200 heures à
couper, assembler et coudre
des grenouillères et des coif­
fes qui devraient faire res­
sembler les 40 personnes
qui participeront à ce défilé
à des vaches comtoises.

« C’est un travail très long
parce qu’il y a beaucoup de
coutures, de fermetures
éclair et d’élastiques à ins­
taller », commente une de
ces bénévoles. La bonne hu­

meur règne néanmoins au
sein de cet atelier hebdoma­
daire dont les travaux ont
débuté en début d’année.
« Nous sommes quasiment
prêts », assure Monera
Bruez, directrice de la struc­
ture. « Il nous reste à trouver
des clarines et éventuelle­
ment un petit chariot à foin
comme il y en avait autrefois
en montagne. Nous aurions
besoin aussi de ‘‘boîtes à
meuh’’, si des personnes ac­
ceptaient de nous en prêter
quelques­unes, nous leur en
serions très reconnais­
sants. »

Pour rester dans le ton de
la Franche­Comté, le groupe
de la maison de quartier
centre­ville défilera en com­
pagnie de l’orchestre Effets
secondaires qui est spéciali­
sé dans les musiques tradi­
tionnelles et sans doute éga­
lement à proximité du char
qui représentera la Fran­
che­Comté.

K Effet garanti pour les costumes de vaches comtoises réalisés par les bénévoles de la maison de

quartier centre­ville.


